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Ce n'est pas un, mais deux centres commerciaux qui profiteront bientôt de près de
200 millions investis à Saint-Hyacinthe.

D'abord, le Groupe Robin, de Saint-Hyacinthe, misera 125 millions sur un projet en trois
phases de plus d'un million de pieds carrés, près de l'autoroute 20, qui créera 1500
emplois, déclare le président, Robert Robin.

Ensuite, les centres d'achats Beauward, de Saint-Eustache, ont rapidement lancé des
investissements de plus de 50 millions pour doubler la superficie des Galeries Saint-
Hyacinthe, à un million de pieds carrés. Le nombre de magasins passera de 100 à 150,
ce qui créera 1000 emplois, souligne Marc Bibeau, président de Beauward.

Les deux projets doivent être mis en chantier en septembre prochain. La Ville a déjà
investi trois millions dans les infrastructures du projet Robin.

Située à 30 minutes de Montréal, Saint-Hyacinthe profite et souffre à la fois de la
proximité de la métropole. André Brochu, directeur général des Galeries Saint-Hyacinthe,
évalue en effet les fuites commerciales (vêtements, chaussures) à plus de 100 millions,
et Robert Robin à 150 millions, sur des ventes au détail de 700 millions. Cela profite
entre autres aux Promenades Saint-Bruno et au Carrefour de la Rive-Sud, à Boucherville,
dit Marc Bibeau. «C'est comme si Saint-Hyacinthe exportait 1500 emplois», lance Robert
Robin. D'autres projets commerciaux à Drummondville pourraient accentuer le problème.

Achats des consommateurs

Les 125 000 consommateurs de la région font 25% de leurs achats à l'extérieur. Et 45
000 véhicules passent chaque jour sur l'autoroute, à la porte de la ville, ajoute Robert
Robin, sans parler des 1,2 million de visiteurs par année. La Ville n'a pas de dette, grâce
à 55 000 citoyens, 400 entreprises et la plus importante région agricole du Québec.

La première phase du projet Robin comprendra un hôtel de près de 100 chambres, des
restaurants, des boutiques et une station-service. La deuxième misera sur une agora
agroalimentaire (produits régionaux et du terroir), sur des magasins d'accessoires de
cuisine et de la mode. La troisième ajoutera des magasins de grande surface et jusqu'à
1000habitations.

Pas une réplique

Malgré les apparences, l'agrandissement des Galeries Saint-Hyacinthe n'est pas une
réplique au Groupe Robin, dit Marc Bibeau. Ce genre de projet exige des années de
préparatifs, explique le président de Beauward, une compagnie à capital fermé
propriétaire de trois mails et de 20 mégacentres de l'extérieur de Montréal. Robert Robin
assure aussi que son projet est complémentaire.

Marc Bibeau mettra ses nombreux contacts à contribution pour négocier rapidement des
baux avec les détaillants. «C'est pas mal avancé», dit-il. Les Galeries deviendront un
centre hybride, adapté à notre climat, avec de grandes surfaces accessibles aussi à partir
du mail central, note André Brochu. D'ici 2010, ce sera le plus grand centre commercial
des villes avoisinantes, assure-t-il.




